
 
 

Section des Formations et des diplômes 

 

Rapport d’évaluation 
du master 

Métiers des études, du conseil et de 
l'intervention (MECI) 

de l’Université Paris 7  
Denis Diderot 

Vague D – 2014-2018 

Campagne d’évaluation 2012-2013



 
 
 

Section des Formations et des diplômes 

 

 

Le président de l'AERES "signe [...], les rapports d'évaluation, [...] contresignés pour chaque section par le directeur 
concerné" (Article 9, alinéa 3, du décret n°2006-1334 du 3 novembre 2006, modifié). 



 

 1

Evaluation des diplômes 
Masters – Vague D 

 

Académie : Paris 

Etablissement déposant : Université Paris 7 – Denis Diderot 

 

Académie(s) : / 

Etablissement(s) co-habilité(s) : / 

 

Mention : Métiers des études, du conseil et de l’intervention (MECI) 

Domaine : Sciences humaines et sociales 

Demande n° S3MA140006768 

 

 

Périmètre de la formation 
 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 – Denis Diderot 

 Délocalisation(s) : / 

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 

Présentation de la mention 
La mention offre une formation qui permet d’exercer les métiers liés à la réalisation d’études, au diagnostic, 

au montage de projets ou encore à des missions de conseil. Les domaines d’intervention sont variés (marketing, 
stratégie, ressources humaines ou encore aménagement et développement local) tout comme les types 
d’organisations (entreprises privées, organisations publiques). S’appuyant sur une base disciplinaire (économie, 
géographie…) la formation offre des enseignements pluridisciplinaires nécessaires aux métiers visés. Le M1 comporte un 
tronc commun (à 60 %) et offre trois options conduisant aux trois spécialités : Consultants et chargés d’études 
socioéconomiques (CCESE), Projets informatiques et stratégie d’entreprise (PISE), Aménagement et développement 
local (ADL). Il existe un système de passerelle au niveau du M1 pour des étudiants issus d’autres formations. 

 

Synthèse de l’évaluation 
 Appréciation globale : 

Diverses modifications ont été apportées à la mention telle l’introduction d’une option « traitement quantitatif 
des données » qui vient s’ajouter aux options « Aménagement et développement local » et « Socioéconomie ». Ces 
modifications ont pour objectif de répondre aux demandes du marché du travail, mais aussi d’offrir des débouchés 
supplémentaires aux étudiants de diverses formations ou encore d’améliorer la lisibilité des formations.  
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Les connaissances et les compétences offertes par la mention sont pluridisciplinaires et sont liées aux métiers 
des études, du diagnostic, du conseil. L’orientation est professionnelle, mais offre également la possibilité de 
poursuivre en doctorat. Dans le cadre du PRES plusieurs mutualisations sont envisagées suite à la réorganisation de la 
mention : au sein du M1-M2 ADL avec la spécialité de master Etudes européennes de Paris 3 ; au sein du parcours 
Consommation et communication du master Sociologie d’enquête de Paris Descartes ; avec la mention de master 
Géographie et sciences des territoires ; avec le master d’architecture Paris val de Seine ; avec la mention de master 
Aménagement et urbanisme de Paris 1 ; avec le master ISIFAR ; avec le master ASIF du CNAM. La formation est ouverte 
à la formation continue, par alternance, par VAE (validation des acquis de l’expérience). L’essentiel des étudiants de M1 
provient de Paris Diderot (Sciences économiques et sociales, Géographie, MASS). De nouveaux flux sont attendus (double 
licences Sociologie-Economie et MASS pour la nouvelle option « traitement quantitatif des données »). Le taux de réussite 
en M2 est très bon (environ 90 %). Malgré un taux d’abandon en M1 en baisse (de 18 % en 2007/08 à 13 % en 2011/12), le 
taux de réussite en M1 reste moyen (de l’ordre de 60 %). N’y aurait-il pas, dès lors, un problème d’articulation entre le M1 
et le M2 ? La formation est attractive avec 65 à 70 % d’inscrits pédagogiques en M2 provenant d’une formation autre que le 
M1 correspondant. Le devenir des étudiants du M1 n’intégrant pas le M2 reste en suspend.  

Conformément au projet pédagogique axé sur le caractère pluridisciplinaire, la mention est ouverte à 
différents champs disciplinaires. Principalement ancrée en Histoire, Géographie et Sciences de la société, la 
formation est également accessible aux étudiants de Mathématiques et de Sciences sociales. Par son caractère 
généraliste et pluridisciplinaire la mention trouve un positionnement au niveau régional et national. La finalité de la 
mention est professionnelle. Deux des spécialités (CCESE et PISE) sont adossées au laboratoire LADYSS (Laboratoire 
Dynamiques sociales et recomposition des espaces). La spécialité ADL est adossée au laboratoire Géographie-Cités. La 
mention est parfaitement adossée au milieu professionnel, de par les intervenants au sein des M1 et M2, mais 
également par la formation en alternance offerte par deux des trois spécialités (la troisième est en cours). Les taux 
d’insertion professionnelle sont excellents (plus de 90 %), en adéquation avec les objectifs de la formation. Le taux de 
réponses aux enquêtes est tout aussi excellent (jusqu’à 95 %). Au niveau de la mention, l’équipe pédagogique est peu 
détaillée notamment au niveau des professionnels. Le pilotage de la mention est collégial entre le directeur de la 
mention, les responsables d’options et les directeurs des spécialités. Il ne semble pas y avoir, au niveau de la 
mention, de conseil de perfectionnement associant notamment les professionnels. Une évaluation en ligne, anonyme, 
est faite par les étudiants. Chaque enseignement fait l’objet d’une évaluation et les résultats sont transmis à l’équipe 
pédagogique. Les précédentes recommandations de l’AERES ont été bien prises en compte. 

 Points forts :  
 Le très bon taux d’insertion professionnelle et la professionalisation de la formation. 
 Les diverses mutualisations des enseignements. 
 Le caractère pluridisciplinaire pertinent de la formation. 

 Points faibles :  
 Le taux de réussite en M1 est assez moyen. 
 Il n’y a pas d’informations sur le devenir des étudiants du M1 n’intégrant pas le M2. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Il conviendrait de poursuivre les initiatives mises en place (« poursuite d’orientation active ») voire d’en 

imaginer d’autres, ce qui permettrait, certainement, d’améliorer le taux de réussite en M1. Il conviendrait, 
également, de poursuivre l’intention de mettre en place un système d’informations sur le devenir des étudiants du M1 
n’ayant pas intégré le M2. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A 

Positionnement de la mention dans l’environnement scientifique et socio-économique 
(A+, A, B, C) : A 

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : B 

 Pilotage de la mention (A+, A, B, C) : A 
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Evaluation par spécialité 
 

Consultants et chargés d’études socioéconomiques (CCESE) 

 Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université Paris 7 - Denis Diderot 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 Présentation de la spécialité :  

La spécialité, en alternance, permet d’acquérir les connaissances et les compétences relatives aux métiers de 
chargés d’études et de consultants. La formation s’adresse à des étudiants d’origines diverses (Economie, Gestion, ou 
encore Sciences sociales) et s’attache, notamment, à ancrer la pratique professionnelle, non seulement à la maîtrise de 
savoirs techniques, mais aussi à une solide culture générale et une méthodologie issue de l’approche universitaire. 

 Appréciation : 

Le volume horaire de la spécialité est de 567 h en M1 et de 472 h en M2. Les objectifs propres à la spécialité sont 
clairement professionnels et concernent la maîtrise de savoirs techniques (sources d’information, gestion de données, 
enquêtes quantitatives - qualitatives, prospective, traitement de données, …). Il existe une méthodologie de la 
recherche pour les étudiants désirant poursuivre en doctorat (10 % des étudiants en 2008/09). La formation est 
attractive, plus de la moitié des étudiants du M2 provient d’un autre M1 que celui de la mention, et les origines des 
étudiants sont diverses (Sciences économique et sociales, Sociologie, Psychologie, AES, …).Les flux semblent stabilisés 
autour d’une vingtaine d’étudiants en M2. Le taux de réussite est d’environ 60 % en M1 et de l’ordre de 95 % en M2. 
Ces chiffres ne laisseraient-ils pas supposer un problème d’articulation entre le M1 et le M2 ? Les taux d’insertion 
professionnelle sont très bons (de l’ordre de 93 %) avec un taux de retour aux enquêtes d’environ 85 %. Les emplois 
occupés correspondent parfaitement à la formation. L’équipe pédagogique est équitablement répartie entre 
universitaires et professionnels, mais elle est peu détaillée. Il existe un conseil de perfectionnement. 

 Points forts :  
 La professionnalisation de la formation. 
 Le taux d’insertion professionnelle. 

 Points faibles :  
 Le taux de réussite en M1 est assez moyen. 
 Il n’y a pas d’informations sur le devenir des étudiants du M1 n’intégrant pas le M2. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Il conviendrait de renforcer le dispositif mis en place afin de confirmer la progression des étudiants du M1 à 

l’entrée du M2. Il conviendrait, également, de mettre en place au niveau de la spécialité, un système d’informations 
sur le devenir des étudiants du M1 n’ayant pas intégré le M2. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A 

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A 

 Pilotage de la spécialité (A+, A, B, C) : A 
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Projets informatiques et stratégie d’entreprise (PISE) 

 Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université de Paris 7 – Denis Diderot 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 Présentation de la spécialité :  

En alternance, la spécialité permet d’acquérir les connaissances et les compétences relatives aux métiers de 
conseil, d’audit en systèmes d’Informations, ou encore dans le domaine de projets informatiques. Les objectifs sont 
d’apporter à des étudiants d’origines diverses (Lettres ou encore Sciences Humaines) les compétences techniques 
nécessaires à ce type de métier. La finalité de la formation est professionnelle. Cependant les étudiants ont la 
possibilité de réaliser un mémoire de recherche. 

 Appréciation : 

La formation, en alternance, entretient des liens étroits avec le monde professionnel. La formation est en 
alternance, en formation continue, ouverte à la VAE. La formation est attractive. Un tiers des étudiants du M2 
proviennent du M1 MECI. Le taux de réussite en M1 est de l’ordre de 60 %. Il est d’environ 90 % pour le M2. Ces 
chiffres ne laisseraient-ils pas supposer un problème d’articulation entre le M1 et le M2 ? Le taux d’insertion 
professionnelle est très bon (100 %) avec un taux de réponses aux enquêtes compris entre 53 % et 84 %. Un tiers des 
étudiants sont embauchés dans l’entreprise d’accueil. Les emplois correspondent à ceux visés par la formation. La 
composition et la structure de l’équipe pédagogique ne sont pas très détaillées et seuls six enseignants-chercheurs 
participent à la formation ce qui peut paraitre peu alors qu’un débouché en doctorat est rendu possible par le biais du 
mémoire. 

 Points forts :  
 Le positionnement original de la formation. 
 Le taux d’insertion professionnelle. 

 Points faibles :  
 Le taux de réussite en M1 est assez moyen. 
 Il n’y a pas d’informations sur le devenir des étudiants du M1 n’intégrant pas le M2. 
 Il y a peu d’enseignants-chercheurs. 

 

Recommandations pour l’établissement 
Tenter d’accroître le nombre d’enseignants-chercheurs serait certainement bénéfique à la formation. Il 

conviendrait, également, de renforcer le dispositif mis en place afin de confirmer la progression du nombre 
d’étudiants de M1 intégrant le M2. Il conviendrait, enfin, de mettre en place au niveau de la spécialité, un système 
d’informations sur le devenir des étudiants du M1 n’ayant pas intégré le M2. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A 

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : A 

 Pilotage de la spécialité (A+, A, B, C) : B 
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Aménagement et développement local (ADL) 

 Périmètre de la spécialité :  

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Université de Paris 7 – Denis Diderot 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 Présentation de la spécialité :  

La formation permet d’acquérir les connaissances et les compétences relatives aux métiers de l’aménagement 
du territoire et du développement local (méthodes d’analyse, gestion de projet ou encore évaluation). Les secteurs 
d’activité concernent les collectivités locales, les bureaux d’études ou encore les associations travaillant pour les 
collectivités. La formation est pluridisciplinaire et permet la maitrise d’outils et de techniques (enquêtes, entretiens, 
diagnostics ou encore outils cartographiques). 

 Appréciation : 

Le projet pédagogique est bien présenté avec des objectifs précis et une pluridisciplinarité pertinente de la 
formation. La formation a une finalité clairement professionnelle. Pour autant, il existe un séminaire d’initiation à la 
recherche pour les étudiants désirant poursuivre en doctorat. La spécialité est ouverte en formation initiale, en 
formation continue, et à la VAE. Il est prévu d’ouvrir la formation à l’alternance, ce qui permettra sans doute de 
redynamiser les effectifs : le nombre d’inscrits pédagogiques est passé de 18 étudiants en 2007/08 à huit en 2011/12. 
Les 3/4 des étudiants du M2 proviennent de diverses formations autres que le M1 correspondant. Les taux de réussite 
sont d’environ 60 % en M1 et compris entre 92 % et 100 % en M2. Les taux d’insertion professionnelle sont très bons 
(entre 90 % et 100 % à 24 mois) tout comme le taux de retour aux enquêtes (entre 60 et 80 %). Les emplois 
correspondent à ceux visés par la formation. L’équipe pédagogique est solide et équitablement répartie entre 
universitaires et professionnels. La formation est évaluée par les étudiants sous forme de questionnaires. Les 
modalités pédagogiques sont précises, bien détaillées et très pertinents. 

 Points forts :  
 Le positionnement et la pertinence de la formation. 
 Le taux d’insertion professionnelle. 
 Le passage à l’alternance. 
 La présence d’un séminaire d’initiation à la recherche. 

 Points faibles :  
 Une moindre attractivité (baisse du nombre d’inscrits). 
 Le taux de réussite en M1 est assez moyen. 
 Il n’y a pas d’informations sur le devenir des étudiants du M1 n’intégrant pas le M2. 

 

Recommandations pour l’établissement 
La moindre attractivité pourrait effectivement être endiguée par le passage à l’alternance. Il conviendrait 

également, de mettre en place au niveau de la spécialité, un suivi sur le devenir des étudiants du M1 n’ayant pas 
intégré le M2. 

 

Notation 
 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A 

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : B 

 Pilotage de la spécialité (A+, A, B, C) : A 



 

Observations de l’établissement 

 


















